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THEME DU PROGRAMME : travail et emploi 
 
Avertissement au candidat : on attire votre attention sur le fait que ce thème ne doit pas être confondu avec la question à 
traiter. Ce thème indique seulement le cadre principal d'étude.  

 
Questions préalables 
1. Définissez la productivité du travail. (document 1) 
2. Donnez la signification des données entourées. (document 1)  
3. Expliquez le passage souligné. (document 2) 
 
Sujet à traiter à l’aide de vos connaissances et des documents. 
Vous montrerez les effets positifs puis négatifs du progrès technique sur l’emploi.  

 

Document 1 
Taux de croissance annuel moyen en %  

 1965-1971 1973-1980 1980-1990 1990-1999 
Etats-Unis     

PIB 3,9 2,4 3,2 3,1 
Emploi total 2,3 2,2 1,8 1,3 

Productivité par tête 1,6 0.1 1,3 1,8 
France     

PIB 5,2 2,6 2,4 1,6 
Emploi total 0.8 0.4 0.3 0.4 

Productivité par tête 4,4 2,2 2,1 1,2 
Source : Frédéric Lerais, « Premières informations, premières synthèses », DARES, 2001 
 
Document 2 
 
Dès l’apparition de la machine, les économistes ont contesté la formation d’un chômage définitif, au moyen de 
trois arguments que nous avons retrouvés à propos de l’informatique : 

- travail consacré à la production de la machine ; 
- accroissement de la vente des produits bénéficiant du progrès, grâce à la baisse de leurs prix et à 

la production de masse ; 
- apparition de consommations nouvelles ou  augmentation de consommations anciennes 

Le premier argument montre simplement  que les pertes d’emplois sont moins élevées qu’il ne paraît en optique 
microéconomique. 
La réduction de prix permise par le progrès étant connue, il s’agit de savoir si la consommation augmentera dans 
la proportion suffisante. Si l’élasticité de la consommation selon le prix, est très faible (cas classique du pain), la 
diminution des effectifs sera inévitable. 
Voyons maintenant le troisième argument classique, en vertu duquel les emplois perdus sont récupérés ailleurs : 
les professions ou consommations nouvelles donnent alors des emplois supplémentaires. C’est le phénomène 
essentiel de déversement ou transfert d’utilisation du revenu. 
Source : Alfred Sauvy, la Machine et le chômage,  Dunod 1980 
 
 
NB : Ce sujet doit impérativement être rendu à l’interrogateur à la fin de l’épreuve. Ne rien inscrire sur cette 
feuille. 


